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DE DUNNED DU jälMBDON
par M. PIERRE DE BLONAY, Ing.

(Suite)

L'avancement

Les travaux du tunnel proprement dit, furent
commencés à la tête nord dès le Ier août 1898 par l'attaque de

la galerie de direction, qui fut suivie le 10 août par
l'ouverture de la galerie parallèle. Quant à l'entrée en courbe

de la galerie I soit du tunnel principal, elle né fut mise en

ouvrage que bien dés mois plus tard.
En attendant que les bâtiments définitifs fussent

construits, on établit entre la tête du tunnel et le Rhône un
certain nombre de baraques; l'une servit de bureau, dans une

autre dm installa ijn atelier provisoire ; un moteur'à pétrole

actionnait différentes machines-outils et un ventilateur,
refoulant de l'air dans chacune des deux galeries.

Le travail fut poussé très activement à la main et à la

dynamite; le 8 octobre fut terminée la galerie de direction,

d'une longueur de 134 mètres, jusqu'à sa rencontre

avec la galerie de base du tunnel I qui fut attaquée le même

jour; la perforation à la main avait donné un avancement

de m 1,94 par jour.
La galerie de direction resta percée avec une petite

section et fut entièrement revêtue en maçonnerie. La première

galerie transversale, qui débouche à 136 m de l'entrée, fut

percée dans les premiers jours de novembre. La galerie
parallèle, soit galerie II, qui reste pour le moment, ainsi qu'il
a été dit dans notre premier article (voir Bulletin 1901

n° 1) à l'état de galerie, n'est revêtue que dans les parties

où la roche n'est pas surggg
On fora un puits d'aération à 65 m de l'embouchure

de la galerie de directiaBL et à 7 m à l'est de celle-ci ; ce

puits, de 41 m de profondes^, fut attaqué par sa base et

par son sommet. Il est surmonté daine cheminée de 5 m

de hauteur, a un diamètre de 2 m et est revêtu en maçonnerie

; nous verrons plus loin son fonctionnement.
Une forte source jaillit à une profondeur de 80 m; la

durée du travail sous l'eau fut réduite provisoirement de

8 à 4 heures. — En temps ordinaire les équipes d'ouvriers

sont au nombre de trois, et les postes se relèvent à 6 heures

du matin, 2 heures après-midi et 10 heures du soir ; tous les

quinze jours les ouvriers changent de poste. Pour travailler

sous l'eau, ils sont munis de costumes en toile cirée

(voir fig. 7, Bulletin du 20 janvier, page 16) que leur remet

l'entreprise à très bas prix ; la tâche du mineur est pénible
dans ces conditions et l'ouvrage se fait avec moins d'entrain.

On travailla à la main dans la galerie I jusqu'au 21

novembre, avec un avancement moyen de m 1,27 par jour.
A cette date, les premières pompes à haute pression étaient

installées dans la halle des pompes-, et la perforation mécanique

put commencer le 22 novembre, avec deux perforatrices

sur l'affût.
La perforatrice hydraulique à rotation, système Brandt,

dont nous reparlerons avec plus de détails dans un prochain

article, est montée sur un affût qui peut porter de 2 à 4 ma-

chines ; cet affût repose lui-même sur un chariot. Chacun

connaît les différentes phases du travail au front d'attaque :

mise en place de la machine, perforation des trous de mine,

démontage de la machine que l'on restore en arrière,

chargement et explosion des mines, marinage, soit enlèvement

des déblais ; ces opérations réunies composent une attaque;
•Je nombre d'attaques que l'on peut faire en 24 heures

dépend d'un grand nombre de facteurs ; il varie du côté nord

de 2 )£ à 4. Suivant la dureté de la roche et sa cohésion,

on perce de 6 à 10, en général 8 trous de mine par attaque.

Ils ont de m 1,60 à m 2 de longueur ; la dynamite dont on

les charge est de consistance gélatineuse ; elle provient de

la fabrique de Gamsen qui la livre en cartouches cylindriques

de 5oo gr chacune, et de 65 mm de diamètre. On

emploie par attaque une quarantaine de kilogrammes de

dynamite environ. Le bourrage se faiÉlu moyen de cartouches

de sable préparées d'avance.

Pour obtenir l'effet maximal, les trous sont forés en

éventail et disposés sur le front d'attaque de la manière

suivante : trois dans la partie supérieure, celui du milieu un

peu plus haut que les autres, trois dans la partie inférieure

et deux dans le milieu du profil. L'explosion est produite au
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Les trois entrées à Iselle

A gauche de la route et au-dessous, galerie de direction ; de l'autre côté,

galerie parallèle et tunnel X ; au-dessus de ce dernier on remarque l'entrée

de la galerie de fatte.
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